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« Heureux les miséricordieux car ils obtiendront miséricorde » 

 

Une promesse de bonheur 

Voici la promesse de bonheur à ceux qui répondent à l’appel de l’évangile : « Soyez miséricordieux 

comme votre Père est miséricordieux » dit Jésus (Luc 6,36). Nous retrouvons ici le « comme » du 

commandement nouveau de Jésus. Aimer comme, être miséricordieux comme… Dieu, tel est le 

chemin tracé pour le disciple du Christ, idéal qui paraît inaccessible à nous, pauvres humains. C’est 

pourtant le projet du Créateur qui, à l’origine, nous a créés à son image, dans le but que nous 

puissions lui ressembler. Le terme hébreu pour dire « image » est le mot « tselem » qui signifie le « 

tenant lieu ». Le Père des cieux nous a créés pour être son « tenant lieu » sur la terre. Jésus le fut à la 

perfection en notre histoire humaine. Nous sommes appelés à le devenir et, comme dit l’apôtre Paul, 

nous le sommes déjà en Christ, mais « c’est en espérance » (Ro 8,24). 

Mais qu’est-ce que la miséricorde ? 

Il y a deux mots dans ce mot : le mot « miséreux » et le mot « cœur ». Le miséreux est celui qui est 

dans la misère. La miséricorde consiste donc à avoir du cœur pour le miséreux, pour celui qui vit dans 

la misère matérielle, mais aussi celui qui vit dans une misère morale. Et quelle est la pire misère 

morale ? C’est celle qui enferme la personne dans son péché. Voilà pourquoi la miséricorde est pitié, 

compassion et pardon. 

La miséricorde est le cœur de notre foi chrétienne. Dieu est Miséricorde, et Jésus en est le visage le 

plus pur. Le pape François a écrit : « La miséricorde, c’est l’acte ultime et suprême par lequel Dieu 

vient à notre rencontre. La miséricorde, c’est le chemin qui unit Dieu et l’homme ». Et le saint curé 

d’Ars, prophète de la miséricorde, prêchait ainsi : « Ce n’est pas le pécheur qui revient à Dieu pour lui 

demander pardon, c’est Dieu qui court après le pécheur et qui le fait revenir à lui. Nos fautes sont 

comme des grains de sable à côté de la grande montagne des miséricordes de Dieu ». Et dans son 

Magnificat, Marie chante la miséricorde : « Mon âme exalte le Seigneur… Sa miséricorde s’étend 

d’âge en âge… Il se souvient de son amour » (Luc 1,46-55) ? 

Accueillir la divine miséricorde change la vie. L’accueillir guérit l’âme, offre la paix profonde et la joie 

du cœur. L’accueillir donne la force d’aimer et de pardonner. La miséricorde nous introduit dans 

l’intimité du cœur de Jésus. L’accueillir pour l’offrir. Ne nous payons pas de mots. Soyons 

miséricordieux en actes. « Nous serons jugés sur l’amour » dit saint Jean de la Croix. Dans sa parabole 

du jugement dernier, Jésus nous indique les cinq « œuvres de miséricorde » sur lesquelles nous 

serons jugés (Mt 25, 35-36) : donner à manger à celui qui a faim, donner à boire à celui qui a soif (soif 

d’amour et de tendresse), accueillir l’étranger, visiter les personnes malades, visiter les prisonniers. 

La miséricorde en actes fait briller le meilleur de notre humanité, ce que le cœur humain a de plus 

beau. Savez-vous comment s’appelle l’ancre la plus forte d’un navire ? L’ancre de miséricorde. La 

miséricorde est le point d’ancrage de Dieu dans le cœur de l’homme. La miséricorde est le point 

d’ancrage de l’homme dans le cœur de Dieu. 

 

Neuvaine de prière avant la Pentecôte 2026



Pour demander à l’Esprit Saint la grâce d’être miséricordieux comme le Père, je vous propose la 

prière de sainte Faustine, sainte de la miséricorde, canonisée par saint Jean-Paul II, pape de la 

miséricorde. 

+ Christophe Dufour 

 

Prière de sainte Faustine 

Aide-moi, Seigneur, pour que mes yeux soient miséricordieux, pour que je ne soupçonne jamais ni ne 

juge d’après les apparences extérieures, mais que je discerne la beauté dans l’âme de mon prochain 

et que je lui vienne en aide. 

 

Aide-moi, Seigneur, pour que mon oreille soit miséricordieuse, afin que je me penche sur les besoins 

de mon prochain et ne reste pas indifférente à ses douleurs ni à ses plaintes. 

 

Aide-moi, Seigneur, pour que ma langue soit miséricordieuse, afin que je ne dise jamais de mal de 

mon prochain, mais que j’aie pour chacun un mot de consolation et de pardon. 

 

Aide-moi, Seigneur, pour que mes mains soient miséricordieuses et remplies de bonnes actions, afin 

que je sache faire du bien à mon prochain et prendre sur moi les tâches les plus lourdes et les plus 

déplaisantes. 

 

Aide-moi, Seigneur, pour que mes pieds soient miséricordieux, pour me hâter au secours de mon 

prochain, en dominant ma propre fatigue et ma lassitude. Mon véritable repos est de rendre service 

à mon prochain. 

 

Aide-moi, Seigneur, pour que mon cœur soit miséricordieux, afin que je ressente toutes les 

souffrances de mon prochain. 

Sœur Faustine 

 


